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A l’autel, le prêtre est le médiateur universel; il se tient 
debout entre Dieu et la nature humaine: Médius stat sacerdos 
inter Deum et naturam humanam, dit saint Jean-Chrysostome. 
Ainsi placé, il verse sur la terre les grâces et les bénédictions 
qu’il est allé puiser au ciel dans le sein de Dieu même; il pré­
sente au ciel et il met au pied de la Majesté suprême les nou­
velles demandes qu’il a recueillies sur la terre.

Aussi l’auteur de l’Imitation de Jésus-Christ dit que pour 
mériter d’offrir les saints mystères, le prêtre devrait être orné 
de toutes les vertus : Sacerdos omnibus virtutibus debet esse 
ornatus.

Et saint J ean-Chrysostome : “Quel rayon de soleil serait 
assez pur et assez resplendissant pour mériter d’être l'image 
même imparfaite de ces mains qui touchent et distribuent la 
chair de Jésus-Christ! Quelle sainteté devrait orner cette 
bouche qui se remplit chaque jour du feu de l’amour de Dieu, 
et cette langue qu’empourpre le sang redoutable et cependant 
plein de suavité du Rédempteur!”

Puisque le prêtre a été préféré aux anges pour ce glorieux 
ministère, il doit mener une vie plus angélique qu’humaine; 
puisqu’il a été chargé de représenter Jésus-Christ, d’agir en 
son nom et en sa toute-puissance, il doit s’approcher de l'autel 
comme s’il était Jésus-Christ lui-même et s’y tenir dans la 
modestie et la ferveur d’un de ces purs esprits qui sont au 
ciel devant son trône, s’y acquitter de tout ce qui est prescrit 
avec l’exactitude et la piété d’un saint: Accédât ut ,Christus; 
assistât ut angélus; ministret ut sanctus...

Avant de monter à l’autel, le prêtre met de côté toute autre 
pensée pour ne songer qu’à la grande action qu’il va faire. Il 
dit aux soucis, aux préoccupations, aux idées terrestres qui 
voudraient le suivre à l’autel: Arrêtez-vous ici; n’entrez pas 
dans le sanctuaire. Je ne vous retrouverai que trop tôt, dès 
que j'aurai terminé la grande action qu’il m’est donné d’ac­
complir. Curas, sollicitudines, pœnœ, servitutes, expectate me 
hic. Qu’il ne prenne avec lui que les pensées les plus saintes 
et les affections les plus pures pour les offrir au Seigneur.


